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b~i.~1ouleverser qIio (l ue ce soit, la rigoureuse et intvgr.île
:ltflli<*tiî,n des lois existantes sur le raaiîil, l'Assistance, les
\'ici Ilards, le Repoîs hebdomîtadlaire, les Rietrai tes, les 'Maisoln- à
bl iiirlé la proteotioi (le la Salité l>Ulli(jue, vontre l'ivre-se
publique, apporteraient un m iieux-êtrecnsdrbe

Mai., la Liii <i<<i t, janIr î'trel appliquéle, etre :Ieeollnpagine l -
tittitiolns uIle., a I luit initive privé~e, Ipûur préparier le peuple aà l'ac-
Cep)tat joli <le la loi.

Le Dr ]3oritl.îiIÏ place au premhier ra1ngp dle ves; ilstitilt ious. le
Préventoriumn Aniti-'lTubercuileuix ei les (lvre e C raif Ai r pi mu
les enfants.

Laueu. rvsîlntde l uvedès Tuberculeux p)auIvres. et
secréVtaire 1géi-,éralde I'Vinion des Coloniies de Vacances, définit le
P'révenltiumill et la Colonlie dce aacs et dlit ce que doivent cePý
armews <le l'Action P~rivée, pour concourir avec l'Action Pliquie
à la lutte efficace conitre la Tuberculose.

La conelusion est la suvne "Les Lois existantes aidées îlui
Pîéveuîoriuuii A i-tu <cleulx et Ile«. Colonies dte C;adA ir.
formeront la première étap)e vers le Bien-Etre qui seulgura
l'il uuuau i té de la TI'berculose.

l'Art pratique de formuler, p)ar le docteur lîÂNK.Troisième

édilioli compllètemlent refondue et mlise d'accord avec le i ni-
veau Codex. Vii vol. in-146 <le .304 pages. Prix cartonnev
4 francs, Paris, 1909. G. Steinilieil, éditeur. ý-Ž. rue Casuuî ;îl-

T)el]aviguIle, Paris.

1,11 des reproches le., plus fréquents fait, auix médecins, jeiiiiî'-
(li vieux. par les 1 )lIaruula(iens, c'est d'ignorer la thé'rapeuitiquet vi
de nie 1paz savoir formuler. Sans chercher le bien fondé de et iw
accusation, l'on peu-t ýafiirîuer quie la connaissancre approfondie 'Iv
la thérapeutique s'impose aul médecin. L'étude de eette scielîcC
indispensable est seule capable, le toute évidence, de lui donii!.r]
toutes les qualitébs né(cezssatires pour bien formuler.

Mais, mialbeureusemient, dans les traités didactiques où ;;, uit
analysées l'action de.; médicamients, et leurs indicalioiis on est
néralenient peui prodigue (le développ)em-ents sur l'r de, forrnIý r
qu;ýlqiues esquisses incomplètes données sous forme d e conseils
trop conicis ne( suffisent pas pour îesý besoins de la méëdecine le
chaque jour au lit dui mialade, pour les exigences de la vraie thé-
rapeutique dii praticien.


